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Aide-moi, Seigneur, pour que mon cœur soit miséricordieux,  
afin que je ressente toutes les souffrances de mon prochain.  

Je ne refuserai mon cœur à personne.  
Je fréquenterai sincèrement même ceux qui,  

je le sais, vont abuser de ma bonté,  
et moi, je m’enfermerai dans le Cœur très miséricordieux de Jésus.  

Je tairai mes propres souffrances.  
 

Que Ta miséricorde repose en moi, ô mon Seigneur. 
C’est toi qui m’ordonnes de m’exercer  

aux trois degrés de la miséricorde ;  
le premier : l’acte miséricordieux, quel qu’il soit ; 

 le second : la parole miséricordieuse,  
si je ne puis aider par l’action, j’aiderai par la parole ;  

le troisième, c’est la prière.  
 

Si je ne peux témoigner la miséricorde  
ni par l’action, ni par la parole, 

je le pourrai toujours par la prière.  
J’envoie ma prière même là où je ne puis aller physiquement. 

Ô mon Jésus, transforme-moi en Toi, car Tu peux tout. 
 

Sainte Faustine (Petit Journal n° 163) 
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Edito                               
 
Bien chers amis,    

Dès le début de ce trimestre printanier nous sommes conduits vers le sommet de notre 
vie de foi : la Pâque. Ce passage que Dieu ouvre devant nous, en nous invitant à le 
traverser avec Lui, par Lui, en Lui. 

Quand tout semble dans le noir, 
perdu, dans le froid le plus fort 
de l’hiver, au plus profond de la 
nuit, dans les situations de 
solitude, faiblesse ou détresse 
les plus aiguës… surgit 
l’espérance comme une 
étincelle, comme l’aurore, comme l’arc-en-ciel ou le printemps, qui nous assure la 
Présence du Ressuscité aux aspects les plus inouïs et surprenants pour nous dire en 
souriant : « Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde. » (Mt 28, 20) 

Mais, où trouver concrètement ce passage ? Nous voudrions quelquefois une 
expérience plus sensible, semblable à celle de St Thomas, pour toucher du doigt cette 
« Présence » : Jésus lui  a montré le passage de son Côté transpercé, ce qui l’a mené 
de l’incrédulité jusqu’à la foi. 

Et si nous profitions, de notre Heure de Garde, pour accepter l’invitation du Christ : « 
Avance ton doigt ici, et vois mes mains ; avance ta main, et mets-la dans mon 
côté… », nous pourrons alors remettre dans son Côté ouvert tous nos désespoirs, nos 
échecs, nos impasses et détresses… et écouter sa Parole transformante : « cesse 
d’être incrédule, sois croyant. » Alors, avec Thomas, nous nous écrierons : « Mon 
Seigneur et mon Dieu ! » (Jn 20, 27-28). 

Sr Célina, vsm et l’équipe de rédaction. 



 

4 
 

Le Cœur de Jésus et le Cœur de Marie 
 

Le mois de mai est traditionnellement le mois où nous honorons 
particulièrement la Vierge Marie. Elle est aussi la Sainte Patronne 
de la Garde d’Honneur, et à ce titre, nous pouvons l’associer à 
notre heure de présence. Il n’existe pas plus sûre et tendre 
médiatrice entre nous et son Fils Jésus ! 
 
Jésus lui-même nous demande de contempler sa Sainte Mère, de 
la prier, de la vénérer.  Jésus est notre modèle dans nos devoirs 

à l'égard de la Sainte Vierge. Lui qui lui était soumis comme nous l'enseigne l'Evangile, 
durant sa vie cachée à Nazareth, lui qui fit son premier miracle à Cana à sa demande, 
lui qui a encore manifesté son amour pour sa mère en la confiant à St Jean lorsqu'il 
partait vers le Père ; lui qui l'a accueillie au Paradis à ses côtés avec son corps et son 
âme lors de sa glorieuse assomption. Nous devons donc aimer Marie comme Jésus l'a 
aimée. Nous ne l'aimerons jamais autant que Jésus l'a aimée.  
C'est pourquoi la mesure d'aimer Marie, c'est de l'aimer sans mesure. La piété mariale 
n'est pas un obstacle dans notre rencontre de Dieu, bien au contraire, la dévotion 
mariale nous est enseignée par Jésus-Christ lui-même à travers sa bienveillance 
envers sa très sainte Mère. (Abbé Laurent Goy, directeur du Centre de la Garde d’honneur à 
Coligny)  

Ces deux Cœurs de Jésus et de Marie sont unis si intimement, que le Cœur de Jésus 
est le principe du Cœur de Marie, comme le Créateur est le principe de sa créature ; et 
que le Cœur de Marie est l'origine du Cœur de Jésus, comme la mère est l'origine du 
cœur de son enfant. 
Chose admirable ! Le Cœur de Jésus est le Cœur, l'âme, l'esprit et la vie du Cœur de 
Marie, qui n'a ni mouvement, ni sentiment que par le Cœur de Jésus ; et le Cœur de 
Marie est la source de la vie du Cœur de Jésus, résidant dans ses entrailles, comme le 
cœur de la mère est le principe de la vie du cœur de son enfant. 
Enfin le Cœur adorable de Jésus est la couronne et la gloire de l'aimable Cœur de la 
Reine des Saints, puisqu'il est la gloire et la couronne de tous les Saints. Comme 
aussi le Cœur de Marie est la gloire et la couronne du Cœur de Jésus, parce qu'il lui 
rend plus d'honneur et plus de gloire que tous les cœurs du paradis ensemble. (St Jean 
Eudes- 1601-1680) 



 

5 
 

Le Très Saint Cœur de Jésus 

En juin, nous fêtons la Solennité du Sacré Cœur de 
Jésus. Pour nous en faire comprendre l’importance et le 
sens, nous avons choisi de vous faire découvrir (ou 
redécouvrir) des extraits de l’homélie que le Pape Benoit 
XVI avait prononcée le vendredi 19 juin 2009, fête du 
Sacré Cœur de Jésus et 150ème anniversaire de la mort 
de Saint Jean-Marie Vianney. 

Cet article fait écho à celui de la revue précédente (page 8) et actualise le rôle et la 
vocation du prêtre tel que le désirait si ardemment notre regretté Pape Benoit XVI. 
Dans les contextes difficiles et si douloureux que traverse notre Eglise, ses mots 
résonnent plus encore aujourd’hui !  

Le Sacré Cœur, noyau du Christianisme  
 
« […] Aujourd'hui, en la solennité du Très Saint Cœur de Jésus, l'Eglise offre à notre 
contemplation ce mystère, le mystère du cœur d'un Dieu qui s'émeut et reverse tout 
son amour sur l'humanité. Un amour mystérieux, qui dans les textes du Nouveau 
Testament, nous est révélé comme une passion incommensurable de Dieu pour 
l'homme. Il ne se rend pas face à l'ingratitude et pas même devant le refus du peuple 
qu'il a choisi ; au contraire, avec une infinie miséricorde, il envoie dans le monde son 
Fils unique afin qu'il prenne sur lui le destin de l'amour détruit […]  
 
Le symbole de cet amour qui va au-delà de la 
mort est son côté transpercé par une lance. A cet 
égard, le témoin oculaire, l'apôtre Jean, affirme :  
"L'un des soldats, de sa lance, lui perça le côté et 
il sortit aussitôt du sang et de l'eau" (cf. Jn 19, 
34). […] Chers frères et sœurs, arrêtons-nous 
ensemble pour contempler le Cœur transpercé du 
Crucifié. Nous avons entendu à nouveau, il y a peu, dans la brève lecture tirée de la 
Lettre de saint Paul aux Ephésiens, que "Dieu, riche en miséricorde, à cause du grand 
amour dont il nous a aimés, alors que nous étions morts par suite de nos fautes, nous 
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a fait revivre avec le Christ [...] avec lui, Il nous a ressuscités et fait asseoir aux cieux, 
dans le Christ Jésus" (Ep 2, 4-6). Être dans le Christ Jésus, c'est déjà être assis dans 
les Cieux. Dans le Cœur de Jésus est exprimé le noyau essentiel du christianisme ; 
dans le Christ nous a été révélée et donnée toute la nouveauté révolutionnaire de 
l'Evangile :  l'Amour qui nous sauve et nous fait vivre déjà dans l'éternité de Dieu. 
L'évangéliste Jean écrit :  "Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui ne se perde pas, mais ait la vie éternelle" (3, 16). Son 
cœur divin appelle alors notre cœur ; il nous invite à sortir de nous-mêmes, à 
abandonner nos certitudes humaines pour placer notre confiance en Lui, et, suivant 
son exemple, à faire de nous-mêmes un don d'amour sans réserve. 
 
Le Sacré Cœur de Jésus, source et fécondité du Sacerdoce  
 

S'il est vrai que l'invitation de Jésus à "demeurer dans 
son amour" (cf. Jn 15, 9) s'adresse à chaque baptisé, 
dans la fête du Sacré-Cœur de Jésus, Journée de 
sanctification sacerdotale, cette invitation retentit avec 
une plus grande force pour nous, prêtres, en particulier 
ce soir, début solennel de l'Année sacerdotale, que j'ai 

voulu proclamer à l'occasion du 150 anniversaire de la mort du saint curé d'Ars. Il me 
vient immédiatement à l'esprit une belle et émouvante affirmation, rapportée dans le 
Catéchisme de l'Eglise catholique où il est dit :  "Le sacerdoce est l'amour du Cœur de 
Jésus" (n. 1589).  
 
Comment ne pas rappeler avec émotion que c'est directement de ce Cœur qu'a jailli le 
don de notre ministère sacerdotal ? Comment oublier que nous, prêtres, sommes 
consacrés pour servir, humblement et avec autorité, le sacerdoce commun des fidèles 
? Notre mission est une mission indispensable pour l'Eglise et pour le monde, qui 
demande une pleine fidélité au Christ et une union incessante avec Lui ; c'est-à-dire 
que le fait de demeurer dans son amour exige que nous tendions constamment à la 
sainteté comme l'a fait saint Jean-Marie Vianney.  

Dans la Lettre qui vous a été adressée à l'occasion de cette année jubilaire 
particulière, chers frères prêtres, j'ai voulu mettre en lumière certains aspects 
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caractéristiques de notre ministère, en faisant référence à l'exemple et à 
l'enseignement du saint curé d'Ars, modèle et protecteur de nous tous les prêtres, et 
en particulier des curés. Que ma lettre soit pour vous une aide et un encouragement à 
faire de cette année une occasion propice pour croître dans l'intimité de Jésus, qui 
compte sur nous, ses ministres, pour diffuser et consolider son Royaume, pour diffuser 
son amour, sa vérité. C'est pourquoi, "à l'exemple du saint curé d'Ars, - ainsi ai-je 
conclu ma Lettre - laissez-vous conquérir par Lui et vous serez vous aussi, dans le 
monde d'aujourd'hui, des messagers d'espérance, de réconciliation et de paix !". 

Se laisser conquérir pleinement par le Christ ! Tel a été le but de toute la vie de saint 
Paul. Cela a été l'objectif de tout le ministère du saint curé d'Ars, que cela soit aussi 
l'objectif principal de chacun de nous. Pour être des ministres au service de l'Evangile, 
l'étude et une formation théologique et pastorale soignée et permanente sont 
assurément utiles et nécessaires, mais cette "science de l'amour" que l'on n'apprend 
que dans le "cœur à cœur" avec le Christ est encore plus nécessaire. En effet, c'est 
Lui qui nous appelle pour rompre le pain de son amour, pour remettre les péchés et 
pour guider le troupeau en son nom. C'est précisément pour cela que nous ne devons 
jamais nous éloigner de la source de l'Amour qui est son Cœur transpercé sur la croix.  

Les promesses sacerdotales 

Ce n'est qu'ainsi que nous serons en mesure 
de coopérer avec efficacité au mystérieux 
"dessein du Père" qui consiste à "faire du 
Christ le cœur du monde" ! Un dessein qui se 
réalise dans l'histoire, à mesure que Jésus 
devient le Cœur des cœurs humains, en 
commençant par ceux qui sont appelés à être 
les plus proches de lui, précisément les prêtres. 
Les "promesses sacerdotales", que nous avons 
prononcées le jour de notre ordination et que 
nous renouvelons chaque année, le Jeudi 
saint, lors de la Messe chrismale, nous rappellent à cet engagement constant.  
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Même nos carences, nos limites et nos faiblesses doivent nous reconduire au Cœur 
de Jésus. En effet, s'il est vrai que les pécheurs, en le contemplant, doivent apprendre 
de Lui la nécessaire "douleur des péchés" qui les reconduit au Père, cela vaut encore 
davantage pour les saints ministres. Comment oublier, à ce propos, que rien ne fait 
davantage souffrir l'Eglise, Corps du Christ, que les péchés de ses pasteurs, en 
particulier ceux qui se transforment en "voleurs de brebis" (Jn 10, 1sqq), ou parce 
qu'ils les égarent avec leurs doctrines privées, ou encore parce qu'ils les enserrent 
dans le filet du péché et de la mort ? Pour nous aussi, chers prêtres, le rappel à la 
conversion et le recours à la divine miséricorde est valable, et nous devons également 
adresser avec humilité au Cœur de Jésus la demande pressante et incessante pour 
qu'il nous préserve du risque terrible de faire du mal à ceux que nous sommes tenus 
de sauver. 

Le saint curé d’Ars, modèle des prêtres 

Il y a quelques instants, j'ai pu vénérer, dans 
la chapelle du chœur, la relique du saint 
Curé d'Ars :  son cœur. Un cœur enflammé 
par l'amour divin, qui s'émouvait à la pensée 
de la dignité du prêtre et qui parlait aux 
fidèles avec des accents touchants et 
sublimes, affirmant que "après Dieu, le 
prêtre est tout ! ... Lui-même ne se 
comprendra bien qu'au ciel ». Chers frères, 
cultivons cette même émotion, que ce soit 
pour exercer notre ministère avec 
générosité et dévouement, ou pour 
conserver dans notre âme une véritable 
"crainte de Dieu" :  la crainte de pouvoir 
priver de tant de bien, par notre négligence 
ou notre faute, les âmes qui nous sont 
confiées, ou de pouvoir - que Dieu nous en garde ! - leur faire du mal.  
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L'Eglise a besoin de prêtres 
saints ; de ministres qui aident 
les fidèles à faire l'expérience de 
l'amour miséricordieux du 
Seigneur et qui en soient des 
témoins convaincus. Dans 
l'adoration eucharistique, qui 
suivra la célébration des vêpres, 

nous demanderons au Seigneur qu'il enflamme le cœur de chaque prêtre de cette 
"charité pastorale" capable d'assimiler son "moi" personnel à celui de Jésus Prêtre, de 
manière à pouvoir l'imiter dans l'offrande de soi la plus complète.  

Marie, Mère des prêtres 

Que la Vierge Marie nous 
obtienne cette grâce, Elle 
dont nous contemplerons 
demain avec une foi vive le 
Cœur Immaculé. Le saint 
curé d'Ars nourrissait à son 
égard une dévotion filiale, si 
bien qu'en 1836, en avance 
sur la proclamation du Dogme 
de l'Immaculée Conception, il avait déjà consacré sa paroisse à Marie "conçue sans 
péché". Et il garda l'habitude de renouveler souvent cette offrande de la paroisse à la 
Sainte Vierge, en enseignant aux fidèles qu'"il suffit de s'adresser à elle pour être 
exaucés", pour la simple raison qu'elle "désire surtout nous voir heureux". Que la 
Vierge Sainte, notre Mère, nous accompagne en l'Année sacerdotale que nous 
commençons aujourd'hui, afin que nous puissions être des guides solides et éclairés 
pour les fidèles que le Seigneur confie à nos soins pastoraux. Amen ! 

******** 
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Les Bienheureuses Martyres Visitandines de Madrid 
Gardes d’Honneur 

« Quel bonheur de mourir pour le Christ ! » 

Quand on aborde le sujet difficile des persécutions religieuses, notre premier réflexe 
est de penser que cela appartient désormais au passé et que les martyrs sont loin 
derrière nous. Pourtant, selon un rapport de l'ONG « Portes Ouvertes » publié en 
janvier de cette année, près de 360 millions de chrétiens auraient été "persécutés et 
discriminés" en 2022 dans le monde en raison de leur foi,  soit un chrétien sur sept. 
On ne peut décemment ignorer ces faits, il est important d’en prendre conscience et de 
prier pour toutes les victimes de ces 
persécutions. Nul ne sait jusqu’où la folie 
des hommes d’aujourd’hui peut nous 
conduire. 

Le 10 mai 1998, Jean Paul II béatifiait 
sept religieuses espagnoles, visitandines 
à Madrid. Toutes étaient Gardes 
d’honneur. Nous pouvons confier à leur 
intercession les martyrs d’aujourd’hui, et 
toutes les victimes innocentes qui ne 
demandent qu’à vivre leur foi dans la 
paix.  

 En 1936, lorsque éclate en Espagne la 
guerre civile qui durera trente-deux mois, 
les moniales Visitandines se rendent rapidement compte qu’il est dangereux de rester 
en ville, et décident de se retirer dans un petit village de Navarre, à Oronoz. Toutefois 
un groupe de sept religieuses décide de rester car l’église du couvent est encore 
ouverte au culte. Avant de partir, la Mère Supérieure leur prépare – en cas de danger 
– un appartement où elles pourront trouver refuge, à proximité du monastère.  
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Sœur Marie du Refuge est désignée pour diriger cette petite communauté : en vraie 
Visitandine, elle anime le courage, la confiance et la foi des autres sœurs. Toutes sont 
conscientes d’être exposées au risque de sévices et à la mort violente mais, dans la 
prière et le silence, elles intensifient le don généreux d’elles-mêmes qu’elles ont déjà 
fait à Dieu par leur profession monastique. Elles s’offrent pour que la grâce de la paix 
soit rendue à l’Eglise d’Espagne. Le 18 juillet 1936, le monastère est attaqué, pillé, 
incendié… Les Visitandines ont eu le temps de fuir, mais elles ne peuvent plus quitter 
l’appartement du sous-sol transformé en un minuscule couvent où elles se sont 
réfugiées. Lorsque cela est possible, quelques prêtres courageux y viennent pour 
célébrer la Sainte Messe. Sinon, c’est la sœur d’une des religieuses qui leur apporte la 
sainte communion.  

Leur présence est connue de leurs voisins qui les apprécient… à l’exception de deux 
d’entre eux qui habitent leur immeuble et qui, par haine de la religion, décident de les 
dénoncer. Une période d’incertitudes et d’angoisses commence alors : les sœurs 
subissent plusieurs fouilles au cours desquelles elles sont insultées et dépouillées de 
leurs biens. Lors de celle du 17 novembre, les miliciens annoncent qu’ils reviendront le 
lendemain. Sœur Marie du Refuge propose à ses sœurs de les conduire dans des 
consulats où elles seront hors d’atteinte et plus en sûreté. Mais la ferveur des filles de 
Saint François de Sales est plus forte que la crainte de la mort et elles s’écrient : 
« Quelle joie, le martyre va arriver bientôt ! (…) Si l’Espagne doit être sauvée en 
versant notre sang, que ce soit le plus tôt possible ! » Elles passent alors la nuit à 
prier. 

Le 18 novembre 1936, vers 19h, une patrouille de la F.A.I (Fédération Anarchiste 
Ibérique) fait irruption dans l’appartement. On oblige toutes les religieuses à sortir, 
même Sœur Maria-Inès malade, atteinte d’une forte fièvre. Dans la rue, on entend les 
cris de la populace. En voyant les Sœurs faire le signe de croix, une voix s’élève : 
« C’est ici qu’il faut les tuer, car se signer est une provocation ! » La sérénité des 
moniales contraste avec le vacarme ambiant.  

Quelques minutes plus tard, se tenant toutes par la main, elles sont fusillées.  
Cependant, chose à peine croyable,  la plus jeune des religieuses – Soeur Maria-
Cecilia, âgée de 26 ans – n’est pas  atteinte par les balles. Prise de panique, lâchant la 
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main de la sœur morte à côté d’elle, elle part en courant dans la nuit. Mais un peu plus 
loin, elle croise des policiers.  Prenant courage dans sa foi, elle leur crie : « Je suis 
l’une des religieuses… » De nouveau arrêtée, on la conduit dans une des 
innombrables prisons improvisées dans lesquelles siègent des « tribunaux 
populaires ». Interrogée, elle témoigne sans faiblir de son identité et de sa foi en 
Jésus-Christ : elle est de nouveau condamnée à mort !  

Le matin du 23 novembre, avec une autre femme et une dizaine 
de jeunes gens, elle est fusillée contre un mur du cimetière. Son 
corps, jeté dans une fosse commune, put être identifié après la 
guerre, grâce à sa croix de Visitandine, tordue par les balles. 
 
La guerre civile en Espagne dura 32 mois durant lesquels les républicains procédèrent 
à des exécutions massives, accompagnées d'une férocité inouïe. Parmi les 
innombrables victimes, on dénombre : 13 évêques, 4184 prêtres, 2365 religieux, 283 
religieuses et des milliers de laïcs. Conscients de mourir pour leur foi, beaucoup ont 
crié comme les "Cristeros" du Mexique (1926-1929) : "Vive le Christ-Roi !" 

Le 11 mars 2001, Jean Paul II a tenu à préciser : « Les bienheureux qui sont élevés à 
l’honneur des autels n’étaient pas impliqués dans des luttes politiques ou idéologiques, 
et ne voulaient pas y entrer. (…) Ils ont vécu en aimant et sont morts en 
pardonnant… » Ceux que l’Église béatifie ne sont pas des victimes de guerre  car ils 
étaient tous pacifiques, ce sont de vrais martyrs car uniquement  tués  par haine de  
leur foi. 

Les 7 Bienheureuses Visitandines sont :  

Sœur Marie du Refuge (Maria-Gabriela) de Hinojasa y Naveros, responsable du groupe, elle 
avait 64 ans  
Sœur Josefa-Maria (Maria del Carmen) Barrera y Izaguirre, 55 ans  
Sœur Teresia-Maria (Laura) Cavestany y Anduaga,  48ans  
Sœur Maria-Angela (Martina) Olaizola y Garagarça, 43 ans 
Sœur Maria-Engracia (Josepha-Joachima) Lecuona y Aramburu, 39 ans 
Sœur Maria-Inès (Agnès) Zudaire y Galdeano 36 ans 
Sœur Maria-Cecilia (Maria-Félicité) Cendoya y Araquistain,26 ans 
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La vie dans nos Centres 

Pour s’engager à la Garde d’honneur, 
on peut venir entre amis, entre 
membres d’une même communauté 
religieuse, d’une aumônerie ou en 
famille ! Tout est histoire de motivation ! 
En 2022, si beaucoup de jeunes se sont 
inscrits, certains étaient entourés de 
leurs proches qui se sont eux-mêmes 
engagés.  

 
A Paray, en 2022, au Siège, 
une trentaine de familles ont 
fait la démarche. Et déjà, dès 
le début de l’année, d’autres 
ont emboîté le pas !  
Enfants et parents, 
s’engagent solidairement à 
vivre leur heure. Petits et 
grands sont responsables des 
uns et des autres pour se 
rappeler mutuellement l’heure 
choisie et la vivre fidèlement. 
Que ce soit du Jura en France, du 
Luxembourg, des Pays-Bas, de Dubaï,  
ou même d’Australie, le cadran se 
remplit chaque jour à toutes les 
tranches horaires !  

Dès les deux premiers mois de cette 
année, des membres de 9 nationalités 
différentes se sont engagés ! 
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Au Burkina Faso, à Ouagadougou, le Père Célestin 
Pouya  et sœur Marguerite Ouedraogo, responsables, 
ont organisé un grand rassemblement de gardes d’honneur 
qui a connu un formidable succès. De très nombreux 
engagés étaient venus pour vivre ce moment exceptionnel, 
riche en grâces et en joie partagée.   

 

 

Procession de la 
statue du Sacré-
Cœur de Jésus, 
engagements, 
enseignements, 
prières, messes 
ont rythmé les 
temps forts.  
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A Medellin, en Colombie, 
laïcs, séminaristes et prêtres 
se sont également engagés 
au cours d’un belle et fervente 
célébration où chacun a pu 
recevoir sa médaille, « signe 
visible » de son engagement, 
sa carte et prendre la pose 
pour la photo ! Le Sacré Cœur 

de Jésus et Sainte 
Marguerite Marie sont 
très honorés dans ce 
pays. Le centre 
national de la Garde 
d’Honneur y est géré 
par le monastère de la 
Visitation. 

 

 

 

 

 

 

 

 
Le Père José Esposito brave les longues distances qui les séparent, pour continuer de 
faire connaitre la Garde d’honneur aux différents diocèses du Kazakhstan. Tandis que 
les paroissiens déjà engagés  ont plaisir à se retrouver malgré les difficultés locales.  
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Sous la houlette de Josephine Hédible, responsable dynamique et dévouée à Cotonou 
au Bénin, les inscriptions se multiplient régulièrement., plus de 150 engagements se 
sont déroulés dont les derniers en décembre. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
A Paris, de nouveaux membres viennent également 
grossir les rangs. Le centre est tenu par les sœurs de 
la Visitation, Avenue Denfert Rochereau, avec la 
participation de Marie-Claude Millet.  
Des journées de récollection sont régulièrement 
organisées, les habitants de Paris et alentours proches 
peuvent prendre contact avec les sœurs pour y 
participer ! Ils seront les bienvenus. 
 

 
Au Collège du Sacré Cœur à 
Samois sur Seine, quatre élèves, 
une enseignante et la directrice 
ont tenu à faire leur engagement 
sous la responsabilité de l’Abbé 
Benoit Maître ! D’autres élèves 
rejoindront probablement le petit 
troupeau qui vient de se  
constituer ! 
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Vos témoignages 

Perrine : C’est la première fois que je prends conscience à ce point de l’importance et 
de l’immense honneur d’être Garde d’honneur. Pendant son heure, Le Garde est au 
plus près du Cœur de Jésus, dans une intimité et proximité incroyables. On peut être 
proche dans la prière, mais se tenir en faction, défendant son honneur et faisant 
barrière comme si on l’enserrait dans nos bras est une grâce inouïe.   

Monique : Merci pour cette belle revue qui renouvelle en nous tous les engagements 
pris envers le Sacré Cœur de Jésus. Je sais maintenant que tous les premiers 
vendredis du mois, quand je vais à la messe, je suis en communion de prière avec 
tous mes frères et sœurs engagés à la Garde d’honneur. Désormais, je m’unirai 
également à la belle prière à la Vierge Marie pour la France et le monde qui est dite à 
Paray le Monial. 

Andrée : Je confirme la bonne réception des documents de mon engagement. J'en 
suis profondément heureuse, en particulier concernant la belle image du Sacré Coeur 
de Jésus. Cela faisait longtemps que je souhaitais mettre une image du Sacré Coeur 
en évidence, mais j'en voulais une vraiment belle. Celle-ci l'est, assurément. Me voilà 
comblée. L'image est sur la cheminée, près du crucifix.  
Je voudrais vous témoigner comment j'ai choisi mon heure de présence : par le passé, 
pendant l’Adoration du St Sacrement, j’ai fait l'expérience de tirer un petit billet au sort 
dans une corbeille "Laissez-vous choisir par un saint" ; sur le billet figurait le nom d'un 
saint sensé nous prendre sous sa protection pendant un an. Le résultat fut étonnant de 
pertinence de même que les années suivantes. 
En février 2022, j’ai ressenti à nouveau le besoin de me mettre sous la protection d'un 
saint et je suis tombée sur Sigismond Gorazdowski, prêtre diocésain polonais (1845 à 
Cracovie, en Pologne, et décédé en 1920 à Lviv en Ukraine), qualifié d’authentique 
perle du clergé latin de Lviv", où il soignait les malades du choléra.  J'ignorais tout de 
la vie de ce saint. Je découvris avec stupéfaction qu’au moment même où la Russie 
venait de déclarer la guerre à l'Ukraine, je venais de me mettre sous la protection d'un 
saint dévoué à l'Ukraine et dont la mère avait eu à subir l'emprisonnement par les 
Russes. Etrange coïncidence !  Au moment de choisir mon heure de présence, comme 
pour le saint de l’année, j'ai préféré laisser faire "le hasard". J’ai écrit les heures sur 
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des papiers et après avoir prié devant la crèche, j'ai tiré 11 heures qui est devenu mon 
créneau horaire ! 
 
Chantal : En ce jour anniversaire, je suis heureuse de vous partager la grâce de ce 
jour-là. Ma 1ère inscription à la Garde d’Honneur s’est faite à Lausanne, il y a bien 
longtemps. J’ai voulu la renouveler ce jour-là au monastère de la Visitation. Je 
traversais une période éprouvante due à une séparation conjugale et j’étais en 
dépression. Me lever chaque matin était une épreuve : pour quoi ? pour qui ?  Avec foi, 
je suis pourtant allée renouveler mon engagement. Le lendemain matin, je me suis 
levée avec joie et j’ai retrouvé mon dynamisme habituel qui depuis ne m’a plus quittée. 
J’attribue cette grande grâce à ma démarche de foi et d’espérance. Je suis infiniment 
reconnaissance au Seigneur et à toutes celles et ceux qui travaillent au rayonnement 
de la Garde d’Honneur. 
 
Vincent : Etudiant en droit, je chemine vers une carrière d’avocat ou de juge. Assez 
éloigné de la foi, j’ai eu la chance, d’avoir un colocataire très croyant qui m’a parlé de 
la Garde d’honneur. Certes je ne suis pas un fervent catholique ni un pilier d’église 
mais, cette pratique régulière consistant à offrir une heure chaque jour pour tenir 
compagnie à Jésus et le consoler a été pour moi mes premiers pas vers Lui. Je 
chemine tant bien que mal, mais je sens que cela m’apporte une sorte de sérénité, 
comme si appartenir à ce grand mouvement, donnait du sens à ce que je fais. C’est 
comme si cela m’était d’une nécessité absolue pour vivre en Jésus, sans qui, rien de 
ce que nous vivons ou faisons auraient de sens. Peut-être qu’un jour, j’irai plus loin, ne 
serait-ce qu’aller à la messe régulièrement, mais cette première étape m’est 
nécessaire et je la savoure déjà pour ce qu’elle est. 
 
Anne-Marie : Merci pour les pages jeunes consacrées à Carlo Acutis. J’ai pu le 
découvrir et le faire découvrir à mes petits-enfants, jeunes adolescents. C’est avec ce 
genre d’exemples qu’en tant que mamie, parfois bien démunie pour aborder les 
questions de la foi, je peux parler de la mienne. Je leur ai aussi expliqué mon 
engagement à la garde d’honneur, je sais qu’ils vous ont envoyé les dépliants pour 
avoir plus de renseignements avant de s’engager. Je veux croire que l’heure de 
miséricorde que j’ai pris pour eux portera bientôt des fruits. 
 



 

19 
 

Pour les plus jeunes (et les autres) 

Comme la graine mise en 
terre renaît à la vie pour 
fleurir au printemps, Jésus 
est mort et ressuscité. 
Cette période de l’année 
que nous apprécions tant 
symbolise le renouveau de 
la vie ! Les oiseaux 
reviennent, les feuilles 
s’épanouissent, la 
perspective des beaux 
jours enchante notre 
cœur ! Il en est de même 
pour la Résurrection de 
notre Seigneur : Jésus est 
mort, mais le matin de 
Pâques, Il est ressuscité 
apportant la certitude que 
nous aussi, nous 
reviendrons à la vie, et à la 
vie pour toujours ! Cela 
réjouit notre âme et nous remplit d’espérance ! 

 

« Seigneur, tu es ressuscité d’entre les morts, alléluia ! Tu as vaincu la mort 
pour moi et pour tous les hommes. Tu fais de nous un peuple de vivants ! 

C’est le jour de la résurrection et le commencement de la vraie vie. 
Permets à tous les baptisés d’éclater de lumière et de joie aujourd’hui ! 

En ce matin de Pâques, uni par la prière à tous mes frères, je te confie mes amis, 
ma famille, l’Eglise et tous les hommes de la terre ! » 
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Notre lettre pour chaque mois 
 
 
 

 
Notre Fondatrice, Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud, a composé ces conseils 
mensuels à l’intention des gardes d’honneur de son époque afin que chacun puisse 
vivre son heure de présence de façon variée tout en approfondissant sa spiritualité. 
Ces conseils sont appréciés par beaucoup d’entre vous. Certains les attendent avec 
impatience pour les mettre particulièrement en application durant l’heure et cheminer 
en communion avec ceux qui font de même. D’autres les accueillent au quotidien 
comme véritable initiation de foi. D’une valeur intemporelle, aujourd’hui encore, chacun 
est libre de s’en nourrir à sa convenance.  
 

 
 

De plus en plus de grâces sont obtenues par l’intercession de 
Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud : envoyez-nous vos 
témoignages ! 
 

 
 

Prière pour la béatification de Sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud : 
 
Cœur de Jésus, Source de vie et de sainteté, 
obtiens à ton Eglise, la grâce de la béatification 
de ta servante et apôtre, Sœur Marie du Sacré-Cœur,  
fondatrice de la Garde d’Honneur. 
Par son intercession, je te prie pour …….. 
Cœur de Jésus, riche en miséricorde, 
fais que l’exemple de la vie de Sœur Marie du Sacré-Cœur 
m’aide à discerner et à accomplir ta sainte volonté. 
Je désire, en esprit et en réparation pour les péchés du monde,  
louer ta miséricorde et ton inconcevable amour. Amen. 
Cœur Sacré de Jésus, que ton règne vienne !i 
 

 
(Pour commander l’image de Sœur Marie du Sacré Cœur et cette prière, voir p.25) 
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Avril 2023 
 

Les visites de Jésus 

Les visites de Jésus peuvent passer inaperçues dans nos vies, pourtant, il est 
indéniable que Jésus se rend présent à chaque instant, dans chacune des situations 
de notre existence. 

La maladie est une visite de Jésus : quand la douleur est là et que rien ne vient la 
soulager, que la médecine semble butter, la vie prend tout son sens. Les richesses 
deviennent futilités, les honneurs vides, le matériel secondaire, le temps s’écoule 
différemment… Nous prenons conscience de notre fragilité et de notre temporalité. La 
maladie éclaire ces grandes vérités, vivre cette épreuve avec Jésus et lui offrir, 
donnent sens à ce qui semble ne pas en avoir.  

Le remord est une visite de Jésus : quand notre âme se 
sent coupable, Jésus nous visite.  De sa voix, Il 
interpelle notre conscience troublée. Voix qui ne 
ressemble à aucune voix humaine, elle est tantôt douce 
et caressante pour amollir notre cœur, tantôt vibrante 
comme l’éclat de la tempête destinée à briser nos 
résistances et nos obstinations. Jésus nous visite et 
pointe en nous nos péchés, Il n’a qu’un but, nous aider à 
franchir le pas de la pénitence et ainsi soulager nos 
consciences.  

La tristesse et la joie sont visites de Jésus : Souvent Jésus visite les âmes tièdes qu’il 
veut guérir et stimuler. Si nos devoirs sont mal remplis, nos paroles mal réglées, nos 
pensées oisives ou mal orientées, petit à petit un poids de tristesse finit par envahir 
notre âme pour l’assombrir. La tristesse est le signe que Jésus donne pour sortir de la 
tiédeur et retrouver la vigueur de notre foi ! Quant à la joie, c’est la récompense des 
âmes ferventes et priantes qui se jettent dans ses bras en toute confiance ! 

La nuit spirituelle est visite de Jésus : Parfois, pour les âmes vertueuses, le Ciel se 
ferme brusquement, l’horizon se rétrécit et d’épaisses ténèbres les entourent. Une 
sorte d’agonie les étreint et les torture. Jésus n’est jamais au plus près qu’à ces heures 
de tourments, sa visite est insensible, invisible, rien ne la laisse supposer, mais Jésus 
est là. Il les purifie pour les rendre plus dignes de le posséder dans l’éternité. 



 

22 
 

Il existe de nombreuses visites de Jésus, il nous faut les désirer, les recevoir 
humblement et les goûter… Mieux que tout au monde, elles nous révèlent les infinies 
tendresses du Sacré-Cœur et ses innombrables mesures qu’Il emploie pour attirer les 
âmes et leur procurer le repos. (D’après les 1ers billets zélateurs de sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud)  

 

Mai 2023 
 

L’Amour de Jésus pour chacun ! 

Est-ce que vous vous sentez aimés de Jésus ? Croyez-vous à l’amour de Jésus pour 
vous ? Est-ce parce qu’il s’est révélé à la crèche, à Nazareth, au Calvaire, au Cénacle, 
avec une grandeur et une magnificence si éclatante que le mettre en doute est chose 
impossible, ou bien parce qu’il a très certainement arrangé tous les détails de votre vie 
avec la sollicitude la plus prévoyante ?  

Nous croyons à l’amour que Dieu a eu pour le monde en général, mais nous ne 
croyons pas assez à l’amour qu’il a spécialement pour nous-mêmes. Cependant, 
lorsque nous nous retournons vers le passé, et que nous évoquons les unes après les 
autres les années que nous avons déjà vécues, il semble évident que nous avons été 
l’objet des plus délicates attentions de la Providence. Hélas, nous croyant perdus dans 
une masse du genre humain, à la manière de la goutte d’eau perdue dans l’immensité 
de l’océan, nous ne réfléchissons que rarement ou bien peu sur cela.  

La simplicité du chrétien c’est la vérité ; or 
la vérité est l’un des plus précieux aliments 
de la vie intérieure et la vérité est que le 
Seigneur nous aime et qu’il nous a aimés 
jusqu’au bout. Ayons la consolante 
simplicité de nous sentir aimés de Dieu et 
notre cœur trouvera des ardeurs qu’il ne 
soupçonnait pas.  (D’après les 1ers billets zélateurs 
de sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud) 
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Juin 2023 

Petit enfant du Sacré Cœur de Jésus 

« Si vous ne devenez pas semblable à de petits enfants, vous n’entrerez pas dans le 
royaume des Cieux ! » Le petit enfant ne prévoit rien, ne s’inquiète de rien, ne calcule 
rien : sa tendre mère fait tout cela pour lui. Il nous faut être abandonnés aux soins de 
Notre-Seigneur. L’objectif des Gardes d’honneur est de l’aimer beaucoup, de lui obéir 
simplement, de le tenir par la main et de marcher sans crainte. Et si la route est trop 
épineuse, ou notre pas trop hésitant, Jésus nous portera dans ses bras ! 

Pour cela, il ne faut pas chercher à grandir dans notre estime, ni dans celle des autres, 
il nous faut rester petits, humbles et parfois cachés aux yeux du monde. L’objectif étant 
de faire passer l’affaire du salut avant tous les intérêts personnels et même temporels, 
notre seule préoccupation doit être totalement orientée vers Dieu.  

Le seul obstacle que nous rencontrons souvent est l’inquiétude. Même si elle peut être 
totalement légitime, elle est cependant une entrave qui nous empêche d’avancer, nous 
tirant toujours vers le bas et nous empêtrant dans d’innombrables tourments intérieurs 
! S’ensuit alors le découragement… Ressaisissons-nous et retrouvons la légèreté des 
petits enfants dont parle Jésus, celle qui nous procure une véritable joie du cœur et de 
l’âme !  (D’après les 1ers billets zélateurs de sœur Marie du Sacré Cœur Bernaud)  
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Fêtes principales du trimestre 

Avril : 
2 : Rameaux : entrée dans la Semaine Sainte 
7 :   Vendredi Saint  
8 : Samedi Saint 
9 :  Pâques : Résurrection du Seigneur  
10 : Lundi de Pâques 
16  Dimanche de la Divine Miséricorde  
25 :  St Marc, Evangéliste 
28 : St Louis Grignon de Montfort 
30 : Dimanche du Bon Pasteur, prière pour les vocations 
 

Mai :  
1 : St Joseph, Travailleur  
3 : Sts Philippe et Jacques (et St José Maria Rubio Garde d’honneur) 
5 : 1er vendredi dédié au Sacré Cœur de Jésus 
7 : Bx Pie IX (Garde d’honneur) 
13 : Notre Dame de Fatima 
14 : St Matthias 
18 : Ascension de notre Seigneur 
22 : Ste Rita de Cascia 
25 :  Ste Madeline-Sophie Barat Et Ste Vincenta Maria Lopez Vicuna (Gardes d’honneur) 
28 : Dimanche de Pentecôte 
29 : Lundi de Pentecôte, Marie Mère de l’Eglise 
30 : Ste Jeanne d’Arc, patronne secondaire de la France 
31 : Visitation de la Vierge Marie  
 

Juin : 
02 : 1er vendredi dédié au Sacré Cœur de Jésus 
04 : Ste Trinité 
08 : Fête-Dieu du Corps et du Sang du Christ  

Et Bse Marie du Divin Cœur  (Garde d’honneur) 
10 : Bx Edouard Poppe (Garde d’honneur) 
13 : St Antoine de Padoue 
16 : Fête du Sacré Cœur de Jésus (indulgence plénière) 
17 :  Fête du Cœur Immaculé de Marie (indulgence plénière)  

Et Bx Marie Joseph Cassant (Garde d’honneur) 
24 : Naissance de St Jean Baptiste 
29 : St Pierre et St Paul 
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VOUS POUVEZ VOUS PROCURER AU SECRETARIAT 
 

Demeurez dans Son Amour (Auteur Geneviève Vignes)…………………………………………………  15,00 € 
[Conseils spirituels de la fondatrice regroupés en thèmes et extraits de sa vie-172 pages]  
 
Aimer ce Cœur Souffrant  (Auteur Geneviève Vignes) ……………………………………… 12,00 €  
[Comment aimer, consoler le Cœur de Jésus dans nos familles, la société, en Eglise  - 105 pages] 
 
Aux Sources de la joie avec St François de Sales ……………………………………. 8,00 € 
[Conseils spirituels – 285 pages] 
 
Quand le Cœur de Dieu parle au cœur de l’homme (Auteurs Père Peyrous et Geneviève Vignes) 18,00€ 
[Vie de la fondatrice sœur Marie du Sacré Cœur et naissance de l’Œuvre – 170 pages] 
 
DVD « SITIO - J’ai soif »………………………………………………………………………………..  19,00 €  
[Le DVD présente le message du Sacré-Cœur de Jésus à Paray le Monial, les grandes apparitions à Ste 
Marguerite Marie, la Visitation,  la Garde d’honneur… etc.]  
                                                                        
Manuel de la Garde d’honneur……………………………………………………………………….  6,00 € 
Livret de Prières de Ste Marguerite Marie…………………………………………………………. 4,00 € 
Billets (54 Cartes paroles de la Fondatrice et prières)   ……………………………………….. …  6,00 € 
Images du Sacré Cœur de Jésus avec prière d’offrande…………………………………………..  0,50 € 
Images de Sr Marie du Sacré Cœur Bernaud………………………………………………………  0,50 € 
Images plastifiées format carte bancaire prière d’offrande.  ……………………………………...  0,50 € 
Foulard triangulaire avec logo cadran……………………………………………………………              5,00 € 
Médailles métal vieilli (argenté, cuivré au choix) diamètre 18 mm………………………………. 2,00 € 
Nouvelles médailles argentées laiton diamètre15 mm ………………………………………… 5,00 € 
Pin’s doré ou émaillé du cadran…………………………………………………………………….              5,00 € 
Cadran format 15X21………………………………………………………………………………….  3,00 € 
Cadran format carte postale…………………………………………………………………………              1,00 € 
 

                                                     + Frais de Port    6,00 € 

                 

                                       TOTAL : ……………………...€ 

 

Chèque à l’ordre de la Garde d’Honneur 

Commande à adresser avec votre règlement à  
GARDE D’HONNEUR – Monastère de la Visitation – 

13 rue de la Visitation 71600 PARAY LE MONIAL 
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La gratuité de l’inscription demeure la règle depuis le début de la Fondation. 
Pour faire face aux frais de fonctionnement de l’Association,  

VOTRE OFFRANDE SERA LA BIENVENUE 

BON DE GENEROSITE 

Nom…………………………………………..Prénom…………………………….. 
Adresse………………………………………………………………………………. 
Code Postal……………Ville……………………………..Pays…………………… 
Téléphone……………………….. E-mail………………………………………….. 

 Oui je souhaite participer au développement et fonctionnement de la Garde 
d’Honneur 
Je fais un don de : 20 €    30 €   50 €   100 € 
                                           
Autre montant :……………€ 
 
SANS reçu fiscal* : votre chèque est établi à l’ordre « LA GARDE D’HONNEUR » 

 Attention : il n’y a plus de remise fiscale * 
 
Ou par virement sur le compte CCP : 09 486 87 V 025  Dijon 
 
Je m’abonne ou me réabonne à la revue (4 nos) : France : 15 €  
       DOM-TOM, Europe, Afrique : 18€  --- Autre pays : 20 €  
 

Dans tous les cas, envoyez votre Bon de Générosité  
et/ou votre  (ré)abonnement  avec votre chèque à : 

 
Association Garde d’Honneur 

Monastère de la Visitation, 13 rue de la Visitation 
71600 PARAY LE MONIAL 
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Ô Vierge et Mère, personne ne peut concevoir 
Que Dieu infini se soit fait homme 

Uniquement par amour et par son insondable miséricorde. 
Par toi, ô notre Mère, il nous est donné de vivre avec lui éternellement. 

Ô Marie, Vierge, Mère et Porte du Ciel, 
Par toi nous est venu le salut. 

Par tes mains toute grâce jaillit pour nous, 
Et, seule, une fidèle imitation de toi pourra me sanctifier. 

Ô Marie, Vierge, Lys ravissant, 
Ton coeur a été le premier tabernacle de Jésus sur terre, 

Et parce que ton humilité a été la plus profonde 
Tu as été élevée au-dessus des chœurs angéliques et des saints. 

Ô Marie, ma douce Mère, 
Je te confie mon âme, mon corps et mon pauvre cœur. 

Sois la gardienne de ma vie, 
Particulièrement à l’heure de ma mort, 

 lors de mon dernier combat. 
 

(Extrait de prière de Sœur Faustine Petit  Journal. P.161) 
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Monastère de la Visitation 
Siège International et Secrétariat Général :  

Monastère de la Visitation Sainte-Marie 
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